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L a b E x  D R I I H M  -  O H M  V a l l é e  d u  R h ô n e
Perspectives : 

Les principales perspectives sont de poursuivre le suivi temporel des bancs 
stabi l isés du l i t  du Rhône pour :  
- Evaluer le rôle joué par les peti tes, moyennes et éventuel lement grosses crues 
sur la dynamique de ces mil ieux r iverains et les communautés végétales associées ; 
- Préciser l ’ inf luence des modal i tés de gestion des bancs, du gradient cl imatique, 
de la posi t ion des si tes dans le gradient longitudinal amont-aval  mais aussi  dans les 
di fférents RCC. 

Plus-value pour le territoire : 

D’un point de vue opérationnel,  en étudiant l ' in f luence relative d'un ensemble de 
facteurs topographiques, pédologiques, hydrologiques et cl imatiques sur les 
communautés riveraines, i l  a été possible de les hiérarchiser et de montrer que 
l ’atterr issement des bancs par les sédiments f ins compromet fortement la 
fonctionnal i té et  l ' intégri té écologique des bancs de graviers/galets.  Pour évi ter une 
homogénéisation biotique des communautés riveraines, dominées par quelques 
espèces compéti t ives à fort  taux de croissance (par exemple Carex acuti formis ,  
Phalaris arundinacea ou Phragmites austral is) et formant des peuplements denses
quasi mono-spécif iques, i l  apparaît  nécessaire de mettre en place des actions de 
gestion et de restauration empêchant les dépôts de sédiments f ins sur les bancs 
encore fonctionnels. Cela pourrai t  passer par la mise en place de trois mesures 
complémentaires :  
- Prioriser la conservat ion des bancs encore fonctionnels, c’est-à-dire consti tués
de sédiments à gros grains (galets/graviers) et/ou présentant des gradients
environnementaux contrastés permettant l ’expression de communautés diversi f iés ;  
- Restaurer les processus hydro-géomorphologiques et écologiques en aval  des 
barrages, en réactivant le transport sol ide (remobi l isation des sédiments grossiers
via des recharges sédimentaires et l imitant de fai t  l ’exhaussement par des f ines) et 
en re-natural isant la variabi l i té du régime des écoulements ; 
- Favoriser la représentativi té des sédiments al luviaux grossiers sur les surfaces 
restaurées, et  des profi ls  à niveau bas et à faible pente lors des opérations de 
démantèlement et de reprofi lage des marges. 

Au f inal ,  ces mesures de gestion/restauration devraient permettre d'accroître la 
diversi té taxonomique et fonctionnel le des communautés riveraines et de garantir  le 
maintien des communautés pionnières des bancs de galets à vi f.

Publications majeures : 

Janssen P.,  Piégay H.  & A.  Evette, 2021.  Spat ia l var iat ions in  the taxonomic  and
funct ional  structure of r ipar ian p lant  communit ies a long a h ighly degraded r iver system 
over  a two-year  per iod. Submit ted.  

Fiches de métadonnées associées :  

Données écologiques et  f lor is t iques de 8 bancs de galets  sur le Rhône (2017-2019)  

Fonctionnalité et conservation  
des communautés riveraines du Rhône : 

approche comparative pluriannuelle 
Ce travail a bénéficié d’une aide de l’Etat gérée par l’Agence Nationale de la 

Recherche au titre du LabEx DRIIHM, programme « Investissements d’avenir » 
portant la référence ANR-11-LABX-0010 » 

Résumé : 
Sur le Rhône, les aménagements hydroélectr iques ont al téré la  
dynamique du f leuve et sa biodiversi té.  Dans le l i t  du f leuve, les bancs 
sédimentaires plus ou moins f igés, consti tuent aujourd’hui les seuls 
habitats r iverains disponibles pour l ’établ issement d’une végétation 
pionnière. Pour comprendre comment les communautés végétales 
établ ies sur ces bancs se structurent dans l ’espace et le temps, 
plusieurs si tes ont été comparés en 2017 et 2019 le long du corridor 
rhodanien.  

Objectifs du projet et mise en contexte : 

Le long du Rhône, les travaux de recti f ication (épis et casiers Girardon),  menés 
de la f in du 19èm e siècle au début du 20è m e siècle,  puis de dérivation lors de 
l 'aménagement du f leuve par la Compagnie Nationale du Rhône au mi l ieu du 
20èm e siècle,  ont considérablement modif ié la dynamique f luviale et les mi l ieux 
r iverains. Au-delà de segmenter le f leuve en plusieurs tronçons (Rhône court-
circui té), ces travaux ont eu pour conséquence de f iger les habitats r iverains 
des marges mais aussi  de faire émerger des parties du l i t ,  aujourd’hui exposées 
à la colonisation par la végétation r iveraine. Ces habi tats,  consti tués 
d’accumulations de sédiments f ins et/ou grossiers, autrefois inondés la majeure 
partie de l ’année, représentent aujourd’hui les seuls mi l ieux disponibles à la 
colonisation par les espèces ripicole.  I ls  abri tent parfois une biodiversi té très 
importante et représentent en ce sens un enjeu de conservation à l ’échel le du 
f leuve. 

Afin de développer une gestion cohérente et équi l ibrée des marges du Rhône 
et en particul iers de ces bancs de graviers/galets, une connaissance f ine des 
facteurs structurant les communautés végétales r iveraines apparaît  
fondamentale. Dans ce cadre, i l  importe de comprendre plus f inement la 
dynamique de ces mi l ieux et les condit ions particul ières qui favor isent des hauts 
niveaux de biodiversi té. Au-delà de documenter la structure et la dynamique de 
ces mi l ieux, ces connaissances sont essentiel les pour posi t ionner l ’é tat  
écologique des mi l ieux restaurés, sui te au démantèlement des ouvrages 
Girardon. Dans ce cadre, cette f iche présente une analyse des dynamiques 
spatio-temporel le des communautés végétales r iveraines des bancs du l i t  du 
Rhône conduite en 2017 et répl iquée en 2019. 
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Méthodologies : 

La zone d’étude couvre un l inéaire de 250 km du Rhône français, entre Lyon et Avignon. 
Durant les étés 2017 et 2019, la végétation de 8 si tes a été échanti l lonnée à l ’ identique en 
suivant un protocole standardisé (Cf.  Fiche OHM VR n°34).  De même, plusieurs paramètres 
environnementaux ont été remesurés :  relevés topographiques (hauteur relative et distance 
à l ’eau),  épaisseur des sédiments f ins et prélèvements d’échanti l lons de sol  (proportion de 
sédiments f ins).  Enfin, les condi t ions hydrologiques, durée et intensi té des inondations, et  
cl imatiques, température moyenne et somme des précipi tations au cours de la saison de 
végétation, ont été extrai tes respectivement du modèle hydrodynamique 1D développé par 
INRAE Lyon (RiverLy) et du modèle cl imatique SAFRAN (Météo France). 
Les analyses ont porté d’une part ,  sur les variations des condit ions envi ronnementales et  
d’autre part , sur les variations de diversi té taxonomique et fonctionnel le entre années, entre  
bancs et au sein des bancs. Pour l ’approche taxonomique, trois niveaux de richesse – totale,  
annuel le et  exotique – ont été étudiés. Pour l ’approche fonctionnel le la dispersion des valeurs 
de trois t rai ts  – surface spécif ique fol iaire (SLA), tai l le des plantes à maturi té et masse des 
graines – a été étudiée. 

Principaux résultats : 

Concernant les variations des condit ions environnementales entre années, à l ’échel le du 
f leuve, seules l ' intensi té des inondations, la température moyenne et la somme des 
précipi tations diminuent.  En revanche, toutes les variables varient entre les bancs, révélant 
la diversi té des condit ions d’habitat  et  la contribution singul ière de chacun des si tes à la
diversi té du f leuve. Enfin,  au sein des bancs, les paramètres topographiques ne varient pas
entre les années, alors que la proportion de sédiments fins diminue légèrement sur GB3 mais 
augmente sur GB8, que la durée d' inondation diminue sur GB3 et GB7 et que l ' intensi té des
inondations diminue également sur GB7 et GB8. 
Concernant les variations de diversi té entre années, à l ’échel le du f leuve, la r ichesse en
espèces diminue, tandis que la diversi té fonctionnel le reste stable. De plus, toutes les 
mesures de diversi té,  à l 'exception de la hauteur des plantes, varient fortement entre les 
bancs. Des comparaisons par paires montrent que la r ichesse est plus faible sur les bancs
du nord de la zone d 'étude, gérés par broyage, comparativement aux bancs du sud, gérés
par charruage. Aussi ,  la  dispersion des trai ts  pour la surface spécif ique fol iaire (SLA) est 
plus élevée sur GB1 que sur de nombreux bancs, tandis que la dispersion des trai ts pour la  
masse des graines est plus faible sur GB2, GB3 et GB4 que sur presque tous les autres
bancs. Enfin, au sein des bancs, la r ichesse en espèces sur GB1, GB2, GB5 et GB8 diminue 
signi f icativement entre 2017 et 2019, alors que les mesures de diversi té fonctionnel le ne 
varient pas.
Des analyses à l 'échel le des communautés ont révélé que les variations de richesse entre 
années ne sont pas général isées à l ’ensemble des bancs mais concernent des secteurs
partageant les mêmes condit ions envi ronnementales. Ainsi ,  i l  est mis en évidence une 
influence négative forte des dépôts de sédiments fins sur la diversi té taxonomique et
fonctionnel le.  Pour les mesures de richesse, cet effet  change entre années, révélant une
grande variation du nombre d’espèces entre 2017 et 2019 sur les surfaces consti tuées
majori tairement de galets/graviers.  Aussi,  l ’effet  négati f  de la distance à l ’eau sur la r ichesse 
change entre les années, révélant une grande variation sur les surfaces les plus proches de 
l 'eau, plus fréquemment et  plus intensément inondées. 

Ces résultats permettent de mettre en évidence la relative stabi l i té sur un pas de temps court 
des mi l ieux r iverains et des communautés associées sur le Rhône. Aussi,  i l  a  été mis en 
évidence que les variations spatio-temporel les concernent des si tes spéci f iques, vulnérables 
aux changements :  surfaces fréquemment inondées et peu touchées par les dépôts de 
sédiments f ins.  Les communautés des bancs de galets à vi fs  apparaissent donc comme étant
les plus sensibles aux modif ications dans l ’ intensi té des gradients environnementaux, mais 
aussi  comme étant les plus r iches, d’un point de vue taxonomique et fonctionnel.  Nos 
résultats soul ignent a insi  l ’ intérêt majeur de ces si tes en termes de conservation à l ’échel le 
du corridor rhodanien. 
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